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CHi ASSE-SPLEEN

Lit leauté est lat nélo(lt (les traits.

Faitvs une! erreur, on rira ; faites-enl faire aux
autres, 011 applaudira.

Il y a une Planite (lui li pîousse pas, mais qui
repîousse souvent :c'est la plante des pieds.

Je crois fermnemient pour ilia part qu'à force (le
(le les aimer, oit uinpéclie les gens (le mîourir.

U il gentilhîommiîe dans le commerce, c'est
c-ommie uin poète (laits les alllaircs .il se croît au-
(lesus (Io soli état.

Un correspondlant nous demanîde si les inia-
î-iaiies mîorganiatique's sont les umariages faits à la
mior-gue. Notre amii est, dans l'erreur.

'omnit se fait-il (Ihle toutes les églises ont
liesoin <le clochies? V'oyez (lotie ! Les thiéâýtres
ii'en oîît hourtant pas ; et cependant ils ont du

LI ne femnme poursuit soit mari pour recouvrer
sesi fausses dents. Elle allègue qu'il les a arra-
chiées dloyalement et ff(dd'5m tpendant
qu'elle le mtordlait.

lin petit garç~on dle lat rue Sainte-Catlîeriîie a
unie vocation in0dniable pour l'état de facteur.
A force (le voir passer les porteurs de lettres, il
s'est muis â faire coîimme eux eii distribuant do
piorte en porte les lettre!s dc -sa soeur.

NOýS CllÉ128

,,q ia,.- ',îî-~ îcilie vas'-L tî i jîici. axeri to'n
leit couinî

I.iteflî.'. - A ! tion ! Il est tro p r,'l.se-rve.

Voyageq<ur î1ewî-îdit, (I l-ia C'est ic-i Vaueuîi il?

V'alms.
VOY(ki;eu-.. -Voyez (loie voir - Quand, le serrefreiii a

ci- '' Valois '', commenî je flic nommiie Valois et i1iie je
suis julge (le paix, j'ai cru <tue c'était moi iju'il applai t.
Va faloir Piochecr forit pour Ie rendr ie à pieu jîîsijuc-làt.

LA RÉCOLTE DU IISAM4EDI'

(A travers' les journaux Parisien.ç>

Entre collectionneurs... iiéi-idiouau x
-V ~oici une table (lue j'ai déniichiée lttre jour

à l'hôtel <les Ventes ; je suis sûr mj''lî aPl-ès (le
400 anss.

-B3ah ! Ce n'est rien,-répond l'autre, -- moci
qui vous parle, j'ai une table go-,ciue qui a plus
(le 2.00,000 ans

- Vraimiielt!
-Oui, la table (le mîultiplicationi.

A un diner-.
L'aîîîplitryoîi, q~uelque peu avare, lie cesse <le,

v'anter la vieillesse (le ses v'ins.
-Celui-ci est dlu cru de telle année....- celui-là

dtu cru (le telle autre... Ait ! celui-ci c'est le pîlus
vieux ! ...

Cibouleau, à l'ortille (le soli voisini
-Je crois bien que c'est le pluvieux I1 il dtoit

dater du déluge, il ne sent que l'eau

Ent-e époux, à table
-Eh Iien !incota cheri amii, que peîîscs-tu de ce

petit Plat (toux ? .Je te l'ai piréparé moi nimme.

-Je nie (lisais justemient à pal-t mîoi, mton tré-
sor, que ce plat sucré devait êtr-e (l'un ange, mis
lion d'une cuisinière.

Le miinistre (le l'hIstructioii publiqîue a reçu lei
billet suivanît, à propos de sa récente circulaire
relative aux exigences grammiîaticales

Ol 0 Bourjois, plus dec colîtreimîte pour P'orto-
,graf, je t'éti-aiiîs dans mîes bras :plain (le gaîté

~je passesai mon prochuin eXalmiî, au seitificat
d'études, sans être mis à gelîous. O provi-

danse
Bravo, IBourjois B Iravo le'tre

Cri du cmur.
-0 dlocteur! je vous (loi3 la vie et.je nk'eîî

souviendîrai tou *jours
-Vous exagérez, mon0 ai>i vous nie (levez

cent francs (le visites, et j'espère que vous ie( l'ou-
blirez pas

A l'hôtel
Un voyageur est assis sur soit séant dans soni

lit, sa mionître à la minîi i.

-Six heiures et on lie vienit pas m'éveiller
ieni sûr - vais î,matique- mlont train!

LJîi de nos plus parfaits r'aseurs, en' visite cez
mîadame N.,se décide àâ s'en aller après avoir.
parlé trois quarts d'heure.

-ulechîarmîanîte visite :Je suis heureux,
mîadamîe, d'av oir passsé atuprZ-s (le vous quelques
boits- 11o111011ts, <lui um'onît fait becaucoup (le bieni.
J1'avais on arrivant un mîal (le tête atroce et je
l'ai perdu.

Madanle X..., avec uin sourire,, et passanît leuî-
tent en t l a inain su r soi front:

-Olt ! non, il n'est pas perdu.

lTIn con damniné 'à mor-t arri ve dev a nt la gu il le-
tuîie.

La vue de' cet inetrumnt luti inîspire une réý-
pulsion qu'il nie clitrcliie pa à d issimiiuler :il
I'ou.se des c.ris et bc diltat aux mlains dlu bout-.
reau.

Penidant c-e temips, la foule s'iiîîp.,t. iente.
A la lin, l'exécuteur, agacé, prv-iîd le conîdamnéii

par le liras, et d'un ton sévère:
-- Savez-vous ce qui va arriver avec vos sitim;-

grées? Vous serez mal guillottiné et vous laisýc-
rez une mnauvaise réputation

Police correctionnelle.
-Eh bien !témioin, vous n'avez dtoilc pas é: é

tentté (le courir au secours (le cette mallheureuse
qu'on rouait de coups sous vos yeu x?

-(Froissé). Je vous demannde pîardon, mlon-
sieur le présidenît, mîais j'ai toujours entendu dire
qu'il fallait se dleher (le son premiier miouvemient.

Ont parlait uni jour, (levanit lz-ac, d'un projet
de statue qu'on pocurrait lui élever.

-Et comîbien coûttera-t-elle ? deianmda t-il.
-- Environ vinîgt mille francs.
-Ehl bien !répartit Balza~c qui, à Ce miomient

un'était guère fortuné, donnez-mi'en (lix miîlle etje
mîonîterai sur le piedestal.

Toto, qui est enrhumé (lu cerveau, fait une
chute sur le nez.

Il revienit en pleuranît vers sa imère
- M amail ! J 'ai t oibié su r imon rhium in

-J'ai le cerveau fatigué ; j'ai bîesoinî de repi.s,
disait X... à Grosbiniet.

-Vous vous occupîez (le travaux (le tête? ré-
plique celui-ci avec initérêt.

-Oui ! je suis coifrfeur.

CE N'ÉTAIT PAS LE REME DE

liarbimr -Voici ulie préparationî pour b-s ehie-
veux, et je vous laS gairantis.

Cli<'ut.-.J el iiSuis pourtant servi penîdanît
longtemips, et (le le i'a jsaîais fait aucun bienî.

Bajrbin-.-Alors, c'st la faute de votre tête,
(lui nî'est pas ('ii état.

Moins de mnuscles que de coeur

.tilt-s.
liI,'. ~ divine ! i pareille rînsepit 'la-

î, li 'etcc'i ivous porIt c let, croire
~ jLî'- -V ine po.issc/. liw.- le sc<cpl i fort


